« Nous ne changerons pas le monde, il ne faut pas se faire d illusions, ce n est
pas nous qui allons changer le monde, mais le monde ne nous changera pas. »

Jean Mabire, La Notion de Communaut?
12° Haute cole Populaire aoft 1997. St Bonnet-le-Courreau en Forez
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ans un esprit thdmatique, il @tait normal que nous
Drendions rapidement C@sar ce qui lui appartenait
et traiter de Drieu La Rochelle est un retour la source,
du moins  celle du premier ouvrage de Jean MABIRE.
C est aussi un sujet difficile  aborder car, comme
| Etre, il est loin d Etre d@passionnd.

Drieu un mystique d@mystifi@? Drieu un Amant
insatisfait? Drieu un @corch@ vif hantd par la mort?
Drieu un guide ? Jean MABIRE littdralement s@duit par
cet homme, a d@sir@ nous faire parta-
ger, avec la conviction de sa jeunes-
se, son envoltement. Comme les inter-
venants de ce bulletin le prouvent, il
est incontestable que nul ne parle ou
n @crit sur Drieu La Rochelle sans pas-
sion, ceci est remarquable car cer-
tains en sortent transcendds.

Cette passion est-elle celle que
Drieu communique ceux qui le lisent
ou ne sont-ce que des passionnds qui |
| approchent? Drieu un soldat? Oui, | *
pas sp@cialement exceptionnel, mais
il fit une belle guerre. Les femmes!
N est ce pas en cherchant |iddal,
qu il en fut couvert sans jamais trouver
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niable. Qu’il ait intdgr@ la mort comme facteur de
libertd I’est @galement. Le suicide pour Drieu @tait pra-
tiguement une logique que I’on ne peut lui discuter.

Deux amis Belges: Pol VANDROME et Daniel LES-
KENS ont bien voulu coop@rer la r@ddaction de ces
quelques pages, merci grandement  eux.

L approche de Drieu La Rochelle pour Pol VAN-
DROMME est, comme | habitude de
I'excellent critique litt@raire qu il est,
acide et provocatrice, c est son style,
il nous apporte une autre approche de
|'écrivain  prendre en compte. Daniel
LESKENS a fait depuis des ann@es un
travail magnifique en cherchant Drieu
et, sans doute, en le trouvant. Il faut
rendre hommage au travail de
recherche quil a effectud et qui est
réuni dans la centaine de bulletins des
amis de Drieu La Rochelle dgj parus.

Affirmer comme Emmanuel BERL
d’un « Drieu, tdmoin et visionnaire ? »
Témoin certes et excellent! De cette
période chaotique qui vit le commen-

| Etre sublim@? Un tel homme ne pouvait passer a
c t@ de la politique, il fit donc dans | extrEme, de la
droite la gauche et retour.

Une question toutefois nous habite. Comment un
homme anim@ d une telle foi absolue en tout ce qu il
faisait ne pouvait-il penser qu au suicide ? Conscien-
ce que I'Gph@mtre est intimement lid  celui de I'Gter-
nitd ? Etait-il conscient de la fragilitd de son existence
et incapable de I'assumer plus longtemps? Il I'avait
sans aucun doute relativis@ et fait sienne la morale de
Goethe : « Et temps que tu n’as pas compris, se meurs
et deviens... » en comparaison au papillon fascingd
par la lumitre de la chandelle et vient se consumer
sa flamme. Qu’il ait d@sird rester ma tre de son destin
parce qu’il ne ma trisait plus I'@v@nement, c’est ind@-

cement de la fin de | Europe, donc visionnaire ? Com-
bien de points d interrogation ont ponctu@s cette intro-
duction au bulletin. C est donc qu il n est pas simple
de ma triser le penseur et laissons  ceux qui ont tentd
de | approcher la responsabilitd de leurs @crits.

Si Jean MABIRE appr@ciait Drieu La Rochelle,
nous, nous aimons Jean MABIRE et ne pouvons vous
conseiller que de reprendre la lecture de | excellent
Drieu parmi nous. Mais surtout et toujours que | esprit
de Jean MABIRE, lui, reste parmi nous!

Bernard LEVEAUX
Pr@sident de I'A.A.J.M.



S Deux Europ@ens de Normandie, deux @vellleurs, d

JEAN MABIRE ET PIERRE DRIEU LA ROCHELLE

Jai appris la mort de Jean Mabire le dernier jour du mois de mars 2006. Je le savais malade. En r@ponse aux nom-

breuses cartes de v ux qu il recevait

| occasion du Nouvel An, il avait envoy@

ses amis et correspondants une lettre cir-

culaire d@crivant, avec une brutale luciditd, les progrts de la maladie qui devait | emporter. Ses amis Pierre Vial et Serge

de Beketch furent parmi les premiers
logique dans un mensuel belge.

abire @tait chroniqueur littdraire  Natio-
Mnal Hebdo. Il @tait, avec Jean Haudry,
vice-pr@sident de | association Terre et Peuple.
Il gtait un militant de la cause normande et
europ@enne. Mais il @tait avant tout @crivain,
historien, conteur de g@nie.

Ce n Gtait ni au combattant identitaire ni

| homme de lettres que je souhaitais rendre
hommage en 2006 : je voulais seulement me
souvenir d un ami. Je ne voulais parler que de
| homme que j estime et qui m est cher (bien
que nayant jamais fait partie du premier
cercle de ses intimes).

J ai rencontr@ Jean Mabire pour la premit-
re fois en mars 1988, la Foire du Livre de
Bruxelles. Je n avais lu, | @poque, qu un seul
de ses ouvrages, publid La Table Ronde en
1963 et intituld Drieu parmi nous.

Ce jour-l donc, Jean d@dica ait ses livres.
Vingt personnes attendaient patiemment
d @changer quelques mots avec lui. Je me suis
prdsent? et je lui ai dit que j avais ddcouvert
Drieu gr ce lui (de Drieu, javais certes lu
trois romans: Le Feu follet, Gilles et REveuse
Bourgeoisie. Mais j ignorais tout de | Etre « de
chair et de sang », de | Europ@en exemplaire
et du parfait honnEte homme d@couvert au fil
des pages de | essai de Mabire).

Jean m a dit: « Dans dix minutes, je ferai
une pause. Attendez-moi. J aimerais que nous
parlions davantage ».

Nous avons bu un Muscadet. Nous avons
@chang®@ nos adresses. Et ce fut le ddbut d une
correspondance qui tourna essentiellement
autour de la personnalitd et de | wuvre de
Drieu.

En janvier 1993, une demi-douzaine de
Bruxellois d@cida de fonder une association
des Amis de Drieu La Rochelle. J en fus nomm@
secr@taire. Des contacts furent @tablis en Alle-
magne, en France, en Espagne et plus tard
en Russie, en Angleterre, en ltalie. En
novembre 1997, un bulletin mensuel fut lanc@.
Celui-ci fut publi@ cinq ann@es durant. Il cessa
de para tre pour des raisons financitres. Jean
fut lun des tout premiers Fran ais nous
rejoindre,  nous encourager, nous aider
financikrement. Il nous autorisa republier
bon nombre de ses articles, affirmant avec un
sourire que nous offrions  ses @crits « une
seconde jeunesse ».

Le pr@sident de | A.A.J.M. ayant exprim@
le souhait que je parle de Drieu, je commente-
rai ici le Journal 1939-1945 et @voquerai la
vie de son auteur avant septembre 1939.

lui rendre hommage. J avais joint ma peine

Mes notes rejoindront en partie celles de
M. Vandromme, pour qui j @prouve le plus sin-
ckre respect. Le Bulletin des Amis de Drieu
La Rochelle avait republi@ en 1999 un de ses
articles du Rappel de Charleroi (quotidien
catholique aujourd hui disparu): R@cit secret
(dat? du 25 septembre 1961). Et avait @gale-
ment repris un court extrait de TempCEtes de
Mars (Editions Pierre de M@ytre 1961). Je
cite le d@gbut du texte de M. Vandromme:
« Drieu, ah! Drieu! On va commencer pou-
voir parler honnEtement de lui. C @tait un sei-
gneur. La race s @teint. Nous n en avons plus
tellement dans nos lettres pour avoir le caprice
d CGtre prodigue et de dilapider son h@ritage ».
M. Vandromme fut le deuxitme @crivain
se pencher sur | uvre de Drieu. C ftait en
1958, cing ans avant la publication du ma tre-
livre de Jean. Louvrage est nuanc@, subtil,
intelligent il y perce mEme sympathie et com-
pr@hension pour | auteur de La Com@die de
Charleroi. MEme sympathie, mEme compr@-
hension dans | article « Drieu » du Dictionnai-
re des Id@es contemporaines (Editions Univer-
sitaires) que signe M. Vandromme en 1964 :
« La politique n a pas @t@ pour Drieu un instru-
ment de sauvegarde ( ); elle a @t@ | une des
plus hautes disciplines, une institutrice du
caractbre qui pouvait restaurer, dans sa
vigueur et dans son int@gritd, | me mEme du
peuple. () Ce n @tait pas aux mots que tenait
cet @crivain; c @tait ( ) des valeurs, un
systtme de r@f@rences profanes qui restituerait
la fois le sens de la force et le sens du sacr@,
qui rdconcilierait | dnergie sans contr le des
h@ros et le sacrifice apais@ des martyrs, la
fureur inquitte des militants et la s@r@nitd des
justes qui ont renonc@ au monde ».

Admirablement pr@fac@ et annot@ par le
Professeur Hervier, le Journal ressuscite
nombre de visages d artistes fran ais des XIXe
et XXe sitcles. Parmi eux: Maupassant, Flau-
bert, Baudelaire, Stendhal, Bloy, Aragon, Cgli-
ne, Bernanos, Malraux, Giono Les auteurs
gtrangers ne sont pas oubli@s: Nietzsche et
Dosto evski, bien sBr, mais aussi les pottes
anglo-saxons que Drieu, anglophile imp@ni-
tent, admirait. On y d@couvre d importants
commentaires consacr@s aux courants les plus
importants de notre littdrature: romantisme,
symbolisme, surrdalisme  ces commentaires
compl@tant les Notes pour comprendre le
Sitcle. Les analyses historiques du pass@
(Moyen- ge, Renaissance, Temps modernes)
d@montrent | immense @rudition de Drieu. Son
int@rEt pour | histoire des religions @clate au fil
des pages. Plus dun lecteur s @tonnera des
connaissances accumul@es en ce domaine par

la leur en publiant un bref article n@cro-

un homme qui, sans &tre un mystique, avait
gtudi@ avec passion le Tao-te-king, les Upani-
shads, la Bhagavad-G t , la Bible, le Zohar

Drieu nous ouvre aussi son ¢ ur et son

me. Il @voque son amitid avec Malraux. Il
revit ses amours, nous parle de ses deux
@pouses: Colette et Alexandra, d Emma Bes-
nard (« | Alg@rienne »), de Constance Wash
(« Connie »), de Victoria Ocampo, de Nicole
Bordeaux, de Christiane Renault (« Belou-
kia »). Il ne nous cache gutre ses doutes quant

sa vocation, son talent de romancier. S ajou-
tent cela les commentaires d un tdmoin de la
guerre mondiale, d un visionnaire qui, bien
avant la bataille de Stalingrad, se d@clara
convaincu de la d@faite hitldrienne.

Je ne cherche pas minimiser | engage-
ment politique de Drieu, omnipr@sent dans ce
journal intime. Cet engagement @tait-il insens@
ou criminel ? Pour r@pondre  cette question, il
convient de retracer la vie du diariste avant
1939. Cette vie est @troitement lige | histoire
de la llle R@publique I homme de lettres
ayant 0t@ « de ceux qui dans une g@n@ration
font la liaison, leurs risques et pdrils, entre la
Cit@ et | Esprit ».

Pierre Eugtne Drieu La Rochelle est n@
Paris le 3 janvier 1893. Sa famille, originaire
de Normandie, de Bretagne et d lle-de-France,
appartient la petite bourgeoisie catholique,
rdpublicaine et patriote. Son ptre @tait avocat,
son grand-ptre maternel architecte.

Les parents se d@chirent: adultkre et tracas
financiers minent la vie familiale. Mais une
admirable grand-mkre veille sur | enfant. C est
elle qui lui apprend lire dans de grands
albums cartonn@s retra ant | @pop@e napoldo-












6 septembre 1962, en achev@ d impri-
mer d@finitif :

SUNSARIE DE LARC NE
LA MESSAGERE
Roman
NRF
GALLIMARD
Achev@ d imprimer
Le 6 septembre 1962
par Firmin-Didot et Cie
Le Mesnil-sur-L Estre - EURE
Imprim@ en France
n d @diteur: 9076.
ddp tldgal: 3tme trimestre 1962 339 -

La citation: « et je crois, moi,
d abord aux destin@es particulitres »
Saint-Exup@ry

La comparaison de ces deux Ache-
v@ d imprimer, ce 6 septembre 1962,
est en fait un compte rebours: vingt

Il m arrive de penser que ce livre
est un grand livre, le livre de la Pas-
sion Drieu, qui ne s est jamais fteinte
— le terme passion a aussi le sens de
souffrance sur le long chemin, ne | ou-
blions pas, Jean a toujours poursuivi
sa qutte, livres, in@dits, articles, pho-
tos. Jusqu la fin de sa vie, il faisait
des projets pour Drieu, ainsi il partici-
pait pour les Editions « L Age d Hom-
me » une uvre collective monu-
mentale et ne d@sirait pas que | on
puisse mettre le mot fin sur sa collabo-
ration.

Jean aura donc toujours ressenti la
brRlure Drieu.

Que damour pour la littdrature,
ensuite le monde est  vous, les ftapes
d’une vie et les reptres d une uvre.
Parfois le temps b@gaie pour les @cri-
vains et seule la fidglitd  la Jeunesse

deux jours aprts, ¢ est la trag@die, une

Aston Martin lanc@e  fond sur | autoroute de
| Ouest, se fracasse, deux morts: Sunsiar@ de
Larc ne, la jeune romancitre dont le premier
livre vient de para tre, et Roger Nimier, le flam-
boyant hussard  @crivain.

On ne sait pas qui vraiment conduisait, ce
jour | , mais notre ami Gwen-a°l Bollord qui
avait, en direct, connu d autres m@saventures
automobiles avec ce fou de volant nommg@
Nimier nous confiait qu il aimait particulitrement
conduire pieds nus sur les p@dales

Quoiqu il en soit, ces morts brutales dans le
monde littdraire parisien, celle de Nimier princi-
palement, bouleverstrent | organisation Galli-
mard et les projets en cours. Comme le prdcise
Jean dans des entretiens qu il a donn@ et qui
seront lisibles un jour certain, il perdait la fois
un ami et un interm@diaire prdcieux. Cette perte
de | appui chez Gallimard ajoutait  d autres
prdoccupations, ainsi que d autres projets. Les
@ditions Gallimard qui conservaient les droits de
rdddition sur les ouvrages de Drieu, soudaine-
ment, envisageaient de r@@diter certaines

uvres de Drieu. Lachev@ d imprimer restera
donc en blanc ainsi que le dZp t Idgal, la paru-
tion du livre naura donc pas lieu en sep-
tembre 1962, et | @dition du livre sera tout sim-
plement abandonn@e par la suite, et il ny a pas
eu ddp t Idgal de la part de | @diteur.

Les deux jeux d @preuves d@finitives ont @t@
relides en livre, il nen reste qu un exemplaire,
| autre empruntd dans les ann@es soixante pour
lecture par un « ami de la famille » ne sera
jamais rendu et probablement perdu.

On peut imaginer, combien Jean, g@ de
trente cing ans, pourtant solide, est en d@sarroi,
sinon en plein d@couragement, mais | encore
certaines amitids, reprendront du service et
seront ind@fectibles.

Encore et toujours Philippe H@duy, il inter-

vient auprts de Roland Laudenbach des Editions
de la Table Ronde pour sauver le moine-soldat
Mabire: Qu il utilise son travail sur Drieu, et
qu il compose un ouvrage personnel !

Les @ditions Gallimard autorisent Jean  se
servir des textes choisis qu il a s@lectionn@. Jean
@crira sur | le de Guernesey, comme il | a sou-
vent fait par la suite sur Serk ou sur Chausey
ses les sources et refuges en un temps record,
ce nouveau livre. Il y avait urgence. Ce sera
Drieu parmi nous, ce Drieu parmi nous, si fort, si
vrai, si intime dans sa transparence, sera donc
le vrai premier livre de Jean, et Jean devient un
@crivain de la Table Ronde. Il faut savoir ce
qu @taient les Editions de la Table Ronde
| @poque et leur r le dans la litt@rature contem-
poraine, avec le d@couvreur Laudenbach, tou-
jours atypique et g@nial, sous la
souple houlette de [ altruiste-huma-
niste Gwen-a®l Bollor@d, souvent
ailleurs, mais toujours en veille, fou
de po@sie jusqu la fin de sa vie,
de revues, de cindma, d aventures
maritimes et autres... « Il est minuit
Docteur Schweitzer dans | Afrique
profonde, vous avez besoin... nous
arrivons ma femme et moi  ».

tant que nous pourrons nous
serons toujours | nous aussi

vous fait grandir ou ne vous fait pas
mourir :
Voici donc comment se prdsente le deuxitme
premier livre de Jean

JEAN MABIRE
DRIEU PARMI NOUS
LTR
Collection « | ordre du Jour »
LA TABLE RONDE
*kk
Achev@ d imprimer
Le 25 aof3t 1963
par | Imprimerie FLOCH
Mayenne (France)
Imprim@ en France
n d @diteur: 9076.
ddp tldgal: 3tme trimestre 1963
n d @dition: 717.
n d impression: 5680.

Les citations: « Qui ne croit
s, ne pense pas ».
UPANISHAD

« Deviens celui que tu es ».
NIETZSCHE

Livre d@di@: Pour tous mes
amarades qui, selon | exemple de
rieu, veulent rester fidtles la jeu-
sse, et avant tout autre pour Phi-

Je vous remercie de lire | avertissement de
Jean. Le lire bien, c estun chefd uvre de diplo-
matie et aussi de proph@tie  puisqu il voit en
Drieu un @crivain dont | importance ne fera que
cro tre.

Les textes choisis dans Le REve et | Action
aux @ditions Gallimard avait pour introduction le
titre de: Drieu parmi nous. Ce livre @dit¢d La
Table Ronde a pour chapitre premier le titre le
REve et | Action. llIs se r@pondent totalement en
un genre diffdrent. La quatritme de couverture
dit aussi ce qu il faut dire.

ype H@duy, en souvenir de Roger
Nimier.

Oui, fidtle la jeunesse, il | a @@ et dans sa
libertd d homme et de penseur, il na jamais
accept?, de quelque horizon, les livres que | on
brile et que | on incinkre afin quils ne soient
pas lus, plut t se brRler pour les sauver.

Il demeure cette flamme

MABIRE  toujours pr@sent parmi Nous!

Katherine Hentic






Le mot du Secr@taire

our clore cette premitre annde
Pcivile de | exercice du nouveau
bureau de | association de | AAIM,
je tenais  vous annoncer la cr@a-
tion du site Internet de notre asso-
ciation dont | adresse vous est indi-
qu@e ci-aprts:

http://amis.

remarques « constructives » et vos
apports divers afin de faire vivre ce
site.

D autre part, et comme vous
avez di sRrement le constater, nos
« d@boires administratifs » sont enfin
rdsolus et nous avons pu ouvrir un

mabire.free.fr |

Il esl pour l'inslant de concep-
tion modeste, certes mais il permet-
tra dks pr@sent, ceux qui recher-
chent des informations sur Jean
Mabire, de faire la connaissance de
| AAIM et d avoir, au travers d une
bibliographie et des anciens bulle-
tins, une vue d ensemble objective

nouveau compte en banque. Cela a
permis d enregistrer vos adh@sions
avec pour certains d entre vous plus
dun an d attente et de patience,
je vous en remercie vivement.

Je terminerai en vous souhai-
tant, au nom de toute | @quipe, de

Fabrice Lesade

Jean Mabire - Présentation

mabire.free.fr/pages/presentationpag.html
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Llassociation se donne aussi pour mission de défendue, le cas échéant,
C'autewr et son ceuwre.

Llassociation édite un Bubletin trimeatriel nésexvé aue adhérents.

Bernand Leveaur

passer de trks belles fEtes de fin
d annde.

sur I uvre de MatlJean. Viendra
par la suite une biographie.

D ailleurs, dans un souci d enri-
chissement, nous attendons vos

Président
Fabuice Lesade Sébaastien Colin
Fbaoni

Fabrice Lesade

Les Solstices, histoire et actualit?
de Pierre Vial et Jean Mabire

ADH REZ!
—

remplir soigneusement
en lettres capitales.
Cotisation annuelle de 10

crit en seulement trois jours par deux hommes ayant Nom:

| ardente volontd de faire vivre  nouveau nos tradi-
tions europ@ennes et festives, Les Solstices publi@ pour s I Prfnom :
la premitre fois en 1975 a animd tant de g@ndrations s Ic c’
et illuming un si grand nombre de familles que sa r@ddi- rdresse -
tion nous a sembl@s primordiale. ' ac!ualllc

Nous sommes fiers de vous proposer cette toute

nouvelle @dition prdfac@e par | un de ses protagonistes,
Pierre Vial. X

Cette nouvelle version augment@e et actualis@e est Ville
illustrde par une riche iconographie et agrdment? d une
multitude de textes d @crivains et pottes de la Vieille Tel. .
Europe. Cet ouvrage constitue LA r@fdrence de | histoire . P
des solstices d @@ et d hiver, fEtes cdl@br@es de | Atlan- E. mail
tique | Oural pour reprendre cette c@ltbre formule. F@rofession' —

Un livre transmettre nos enfants et qui nous rdvt-
le que « I homme de | avenir est celui qui a la plus
longue m@moire ».

Conception

Les ditions d H@ligoland
BP2 27290 Pont-Authou
www.editions-heligoland.fr
contact@editions-heligoland.fr

Les @ditions du Lore 236 pages 24 . Imprim@ sur
un luxueux papier glac@ 115 gr/mt. Commandez-le
| A.AJ.M. en envoyant votre chtque de 30 (24 +
6 de port) |ordre de | association.

Jean Mabire
€ Disrras Vial




